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LA DISTRIBUTION

Des tracts pour la
ligne Alès - Bessèges

Mardi à Saint-Ambroix, ce jeudi à Bessèges
et vendredi à Molières-sur-Cèze, le collectif pour
la défense de la ligne Alès - Bessèges distribue
des tracts afin d’encore mobiliser les usagers qui
attendent de bonnes nouvelles sur le sujet.
Pour la petite histoire, « ils ont reçu un accueil
plus chaleureux que ceux distribués pendant la
campagne électorale… », confie un membre.
Et pour cause. Le collectif y annonce une autre
marche sur la voie ferrée entre Bessèges et
Saint-Ambroix programmée le samedi 25 avril.
Par ailleurs, une délégation du syndicat CGT
des cheminots d’Alès devrait être reçue, le
16 avril, en sous-préfecture pour évoquer la
situation du ferroviaire sur la zone d’Alès et,
donc, la ligne jusqu’à Bessèges. À suivre…

LA RENCONTRE

Le job-dating à Pôle
emploi, ça marche

L’événement était préparé depuis janvier.
Ce mardi, l’agence Alès Avène de Pôle emploi
recevait les demandeurs d’emploi sélectionnés
pour le job-dating du jour. Près de 200 candidats
ont rencontré les recruteurs d’une dizaine
d’entreprises du bassin alésien venus avec des
offres diverses. «On regarde les personnes qui
peuvent correspondre aux profils recherchés, on
les contacte pour voir si elles sont intéressées et
les préparer ensuite à rencontrer l’employeur»,
explique Jérémie Cadiou, responsable d’équipe
à Pôle emploi. «Le job-dating répond à une
demande des employeurs. Grâce à ça, on
pourvoit les offres», assure Carine Valencia, la
directrice du site Alès Avène. Avec un taux qui
frôle les 100%. C’est dire l’efficacité de ces
job-datings, régulièrement organisés.  Photo J.-F. G.

L’EXPOSITION

Alès et la Grande
Guerre à Bellevue

L’institution Bellevue à Alès présente
actuellement une exposition réalisée par des
jeunes de l’établissement sur le thème La
grande Guerre. Alès, une ville mobilisée. Une
occasion pour les nouvelles générations de
mieux appréhender ce que fut à Alès cet
épisode dramatique et sanglant du début du
XXe siècle. Une série de panneaux illustrés et de
modelages présentent divers aspects: les
entreprises tournées vers la défense, Alès au
service de ses prisonniers, la vie quotidienne en
temps de guerre… Entrée libre.  Photo TH. M.

● PERMANENCE
L’Asseco,
l’association
études et
consommation
de la CFDT du
Gard tient une
permanence
chaque
mercredi de
14 h à
17 heures à la
Bourse du
travail d’Alès
(7, place
Georges-
Dupuy), sur
rendez-vous.
L’Asseco
accueille les
adhérents, les
conseille, les
aide dans les
démarches et
les règlements
de litiges liés à
la
consommation.
Renseigne-
ments auprès
de l’Union
locale CFDT au
09 63 41 68 18
; mail à
assecocfdtduga
rd@orange.fr ;
site web,
asseco.cfdt.lan-
grous.free.fr.

O
n ne regrettera pas que se refer-
me cette séquence politique
qui a débuté avec le résultat du
2e tour dimanche et trouvera

son épilogue ce jeudi matin. Car durant
ces 72 heures, gauche et droite auront
un peu plus creusé leur trou
départemental… déjà passablement
noir.
Après un scrutin des plus serré, deux
cantons au FN, dix cantons à droite, dix
autres à gauche et un - le canton de Ba-
gnols décroché par le sortant Alexan-
dre Pissas et Sylvie Nicolle non investis
par le PS - plus indécis qu’à gauche, les
tractations n’ont pas manqué d’être im-
médiates, longues, souvent tendues et
toujours discrètes.
C’est en coulisse, en effet, que gauche
et droite s’acharnent à coaliser une ma-
jorité, fut-elle relative, de onze binômes
minimum, en excluant évidemment le
FN. On a cru qu’à ce petit jeu la gauche
avait pris l’avantage sur le Bon sens gar-
dois (union UMP-UDI) dès lundi soir.

La droite a cru pouvoir présenter
un accord mercredi, en vain

Durant cette journée, le groupe PS et
apparentés, orphelin de Jean Denat bat-
tu à Vauvert, a paru, vaille que vaille,
s’accorder pour porter à la présidence
le conseiller départemental d’Uzès, pre-
mier vice-président PS de la majorité
sortante, Denis Bouad. La présence
d’Alexandre Pissas à ces discussions et,
selon le PS, son vote en faveur de la can-
didature de Denis Bouad, laissait égale-
ment penser que Pissas avait rangé ses
rancœurs de campagne et était revenu
au bercail PS. Un retour couronné, au
passage, disait-on, d’une deuxième vi-
ce-présidence de l’assemblée départe-

mentale, de la présidence du Sdis et de
celle de la Semiga.
On en était là, mardi, lorsque le Bon
sens gardois a contre-attaqué. À la de-
mande du sénateur-maire UMP
Jean-Paul Fournier et du maire d’Alès
Max Roustan, Laurent Burgoa a accep-
té de retirer sa candidature à la prési-
dence. Lequel a proposé la fonction à…
Alexandre Pissas, Burgoa prenant la
première vice-présidence avec déléga-
tion générale, l’UMP ayant sept vice-pré-
sidences et l’UDI et les centristes, cinq.
Une proposition que l’ex-socialiste Ba-
gnolais a pesée et soupesée mercredi.
Journée au cours de laquelle la droite
du Bon sens gardois a espéré, en vain,
pouvoir finaliser un accord public. En
fait, en milieu d’après-midi, alors qu’il
était resté injoignable en matinée, la
gauche départementale est parvenue à
reprendre contact avec Alexandre Pis-

sas. Le Gard valant bien quelques sacri-
fices, l’élu s’est alors vu proposer par
toute la gauche unie, PS-PC et écolos,
non pas le jackpot de la présidence
mais de gros lots de consolation : la pre-
mière vice-présidence, la présidence du
Service départemental d’incendie et de
secours (Sdis), celle d’Habitat du Gard
et… quelques autres marques de consi-
dérations à très haut niveau venues de
Paris.
Malgré nos sollicitations, Alexandre Pis-
sas n’a pas dit, hier soir, s’il acceptait
de revenir dans la maison socialiste.
Mais, selon nos informations, il a en-
voyé, vers 20 heures, un SMS à Denis
Bouad pour l’assurer de son soutien.
Pour en avoir la confirmation, il faudra
attendre ce jeudi matin que les urnes li-
vrent leur verdict.

JEAN-PIERRE SOUCHE

jpsouche@midilibre.com

U]n ouvrage singulier écrit
par Gérard Génarez vient de
prendre place dans les gondo-
les des libraires. Le serment
de Kairos. Chroniques d’une
année scolaire en éducation
prioritaire relate les ré-
flexions d’un enseignant qui
évalue le système éducatif
français dans un bilan où le
négatif semble l’emporter sur
le positif. Midi Libre a ren-
contré l’auteur.

Avant la direction scolaire,
vous avez
un cursus atypique?
D’origine aveyronnaise, je
suis actuellement personnel
de direction dans un
établissement scolaire
alésien, après avoir été
professeur d’histoire et
géographie à partir des
années 90. Auparavant,
j’étais aide-soignant à Paris à
l’Assistance publique des
Hôpitaux.

Ce n’est pas votre
première publication?
J’ai codirigé un premier
ouvrage Sang d’encre aux
éditions Indigènes, un
journal dans lequel écrivaient

les lycéens de Jean-Baptiste
Dumas à propos de la
société, l’amour… Le
serment de Kairos est ma
deuxième publication.

Pourquoi ce titre?
Kairos est un enfant mal
connu de Zeus. Le nom latin,
c’est Oportunitas,
c’est-à-dire qu’il est le dieu
du moment qui arrive ; il est
l’opportunité que l’on doit
saisir. En devenant principal
adjoint dans un
établissement scolaire, je
découvre là une opportunité
qui m’amène à parler. Et le
mot serment parce qu’il est
en relation avec celui
d’Hippocrate… mon titre
joue avec les mots.

« 140 000 jeunes
qui sortent du
système éducatif
sans formation,
c’est
inconcevable ! »
Comment analysez-vous le
problème?
La société française connaît
actuellement une grande

mutation : l’école est
confrontée au numérique et
bientôt tous les élèves auront
des tablettes. On est en
difficulté par rapport à
l’apprentissage du code
source alors qu’en
Grande-Bretagne, les
enseignants sont en avance à
niveau là.
En France, on a encore des
blocages, il faut aller encore
plus vite.

Votre ouvrage ne donne
pas une vision très
positive de l’école?
Il existe de nombreuses
ressources dans l’éducation
nationale et il est vrai que je
dresse un tableau négatif,
parce que notre société
désespère des enfants.
140000 jeunes qui sortent du
système éducatif sans
formation, c’est
inconcevable ! Du point de
vue éthique, c’est une injure
que je me fais à moi-même
en ayant l’impression de ne
pas aller jusqu’au bout de ma
mission. Je rêve d’un
ministère qui soit animé par
des professionnels de

l’éducation… et non pas, on
change de ministre et on fait
une réforme.
Recueilli par THIERRY MARTIN

◗ Ce jeudi (18h), dans la salle du
Capitole à Alès,
Gérard Génarez présentera son
ouvrage “Le serment de Kairos.
Chroniques d’une année scolaire en
éducation prioritaire” (éditions
Baudelaire). Gratuit.

● CET INDICE
de la qualité de
l’air (de 1 bon à
10 mauvais)
est fourni par
Air-LR. Plus sur
www.air-lr.org.

Alexandre Pissas prêt à
se vendre au plus offrant ?
Départementales ❘ L’élu du canton de Bagnols s’est vu proposer
la présidence du conseil départemental par le Bon sens gardois.

Gérard Génarez : «On a des
blocages… il faut aller plus vite !»
Livre ❘ Il évoque son constat sur le système éducatif français.

8 HEURES

■ Très courtisé, Pissas aurait choisi de soutenir Bouad plutôt que de se tourner vers Burgoa.

CONSO

■ Espoir et incertitude pour

Gérard Génarez.  Photo J.-F. G.
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